
Edito: 

Activité chargée ces derniers temps pour notre association. Entre les éditions et ré-éditions 

de brochures en projet, préparation de la cérémonie du 10 Juin en l’honneur des résistants 

de Sologne et notre déménagement du foyer Richer, l’activité est soutenue et les bonnes vo-

lontés mises à contribution. Retrouvez nos projets dans « En bref ». Bonne lecture à toutes 

et à tous 

Les premiers aménagements :

Tennis et jeux.

En 1934 suite à la création de la société de pêche « Le garbeau solognot» il y eut un premier amé-
nagement des rives avec plantations d’arbres 

L’avenue Lowendal apparaît sur un plan-croquis de 1941 mais n’a peut-être été réalisée qu’après la 
guerre 1939-1945 ainsi que les voies piétonnes et les deux courts de tennis municipaux qui avaient 
été construits entre la rivière et l’avenue. Voici ce que dit Jacques Billiot , (fils du « bistrot » de 
La Montagne) de ces tennis : 

« …des courts goudronnés, entourés d’arbres et d’arbustes, dans un site agréable au bord du Cos-
son. Bien entendu, l’utilisation en était payante et il fallait, à la mairie, retenir ses horaires et ré-
gler la location. Avec deux ou trois camarades nous avions trouvé l ’astuce pour jouer gratuite-
ment : comme personne n’utilisait les courts avant neuf ou dix heures nous venions avant, tôt dans 
la matinée. Les clefs étaient cachées dans un acacia-boule sur la rive du Cosson et nous emprun-
tions des raquettes à nos instituteurs, les balles nous en avions en quantité : quand une 
balle « parisienne » filait au -dessus des grillages […],nous nous avions du temps et étions plus pa-
tients qu’eux, des balles nous aurions pu leur en revendre ! » 

Ces courts de tennis, vandalisés furent supprimés en 1955 remplacés par des jeux pour enfants 
(tourniquets ba-
lançoires … ), van-
dalisés à leur tour 
qui furent enlevés 
lors de la création 
de la piscine muni-
cipale en 1973.  
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Ce numéro est la suite du n°38 consacré au site du Cosson, à ses aménage-
ments successifs et aux festivités qui s’y déroulaient.
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L’auberge de « Nini » Lharidon :

Mme « Nini » Lharidon-Legrand propriétaire 
de l’Hôtel des Platanes ( n°68 boulevard Ma-
réchal-Foch) a créé l’auberge « Au petit Ca-
sino – Le rendez-vous des pêcheurs» dans les 
années 1930. Il s’agissait d’une guinguette, 
bar-restaurant ou l’on dansait en été à l’ex-
térieur sur une piste cimentée ; l’établisse-
ment était très fréquenté par les pêcheurs 
et l’été par les promeneurs. 

Les propriétaires se sont succédés, et les noms aussi : Petit casino, Monseigneur, Auberge du Cos-
son et enfin L’eau à la Bouche . L’établissement Monseigneur faisait, parait-il, un peu « maison de 
passe  »  quand existait la caserne américaine de l’OTAN de Maisonfort (Olivet) dans les années 
1960! 

Depuis la création du restaurant L’eau à la Bouche, l’établissement n’est plus un café. 

Les activités liées au Cosson :

La récolte de la glace : il fut un temps ou l’hiver, quelques personnes parmi les locataires des 
fermes du château récoltaient la glace du Cosson pour alimenter la glacière du Château (détruite 
dans les années 1980. Elle se trouvait à l’emplacement des anciens bâtiments de l’Orangerie vendus 
à un particulier. 

L’alambic Berneau : 

L’alambic de monsieur Berneau, de Sandil-
lon arrivait tous les ans à l’automne, 
c’était une institution. Jusque dans les an-
nées 1980 il s’installait au bord du Cosson, 
du côté et en face de l’abattoir. Au début 
du 20e siècle, une cabane en bois servait 
de remise. Beaucoup de gens faisait leur 
« goutte » (eau-de-vie) avec les fruits 
abîmés de leur jardin et souvent des jar-
dins des amis. C’est monsieur Berneau de 
Sandillon, puis sa femme, qui officiait à la distillation et les spectateurs ne se privaient pas de 
donner leur avis sur le résultat !!et l’ambiance montait… L’eau du Cosson servait au refroidissement 
du serpentin et les déchets de fruits après la distillation allaient…à la rivière. 
L’alambic s’est installé aussi (peut-être les dernières années) à côté du pont du chemin de fer au 
débouché de la fausse rivière, couverte maintenant.

Les piscines: La première piscine de plein 
air fut inaugurée le 23 juin 1973. Construite 
entre la voie ferrée, l’aire de jeux et le ter-
rain de camping. Elle comportait un bassin de 
25 m, une pataugeoire, un bar et 3000 m2 
environ de pelouses sur lesquelles étaient 
installés les vestiaires et les douches. 

Sur le même emplacement la pataugeoire et 
les cabines furent refaites en 1987 et enfin 
en 2010( ?) il fut décidé par la Communauté 
de Commune d’alors de faire un complexe 
nautique hélas, encore une fois, sur le même 
emplacement. 

L’alambic en Mars 1989 

La première piscine 
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Ce complexe fut inondé par la crue du Cosson en juin 2016 et il a réouvert ses portes tout récem-
ment. 

Le terrain de camping : Le terrain de camping a été créé avant 1972 à l’emplacement du 
« pré Aulnier » acheté par la commune en 1957 au sud de l’avenue Lowendal. D’abord simple terrain 
d’accueil des campeurs avant 1972 , au fil des années 1972, 1973 et suivantes il s’est d’abord doté 
de sanitaires puis d’eau chaude puis d’un bâtiment d’accueil avec un gardien permanent en saison. 
Placé à côté de la piscine de plein air créée en 1973, le long du Cosson qui, alors, permettait la 
pêche, et à proximité du terrain de boules il était assez fréquenté l’été. Il a été agrandi et réamé-
nagé de nombreuses fois jusqu’à ces dernières années. 

La pêche : 

 

On ne peut parler du Cosson sans parler de la pêche qui a été un loisir très populaire avant l’année 
2000. 

Le garbeau Solognot est la société de pêche de La Ferté-Saint-Aubin depuis 1930, initiée par 
monsieur Renard conseiller municipal. Quelques étapes : 
1930 : alevinage au lavoir offert par monsieur Martin propriétaire des étangs du Cyran 
1931 : la société loue à la commune le droit de passage sur les rives du Cosson ; premier concours 
de pêche le 16 août 1931 
1932 : sur la suggestion « du Garbeau » construction du barrage « du chemin de fer » et de 
l’échelle à poisson 
1934: 218 participants au concourt de pêche. 
 Ensuite il y eut un concours presque chaque année jusque dans les années 1990 
1984 ouverture du chemin communal du pont au chemin au « Gué  du Roy » 
1985 : construction du barrage de Mérignan pour allonger le parcours de pêche 
2000 - 2001: création de l’étang des Aisses 
2002 : premier concours de pêche à l’étang des Aisses 

A noter qu’en juillet 1988, une violente tempête y occasionna quelques dégâts, caravanes renver-
sées, toitures détériorées, branches d’arbres cassées. 

Défilé du concours de pêche 

Le départ du défilé 1936 place de la gare 

La Solonaise pour le défilé des pêcheurs 
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Nous lançons plusieurs souscriptions pour: 
 1 - La réédition des souvenirs de Jacques Billiot 
 2 - L’édition des poèmes et textes de Henri Bidault 
 3 - L’édition du catalogue de la conférence sur les moulins 
Vous êtes intéressés, faites-vous connaître auprès de l’association. 
Notre voyage annuel sera consacré aux maisons à thèmes de Sologne (Maison du cerf, des étangs 
et Maison du braconnage) de plus amples informations à venir. 
Le déménagement de notre fonds patrimonial du foyer Richet est en cours pour des locaux plus 
adaptés. Nous sommes toujours intéressés par vos documents et témoignages sur notre ville. 
N’hésitez pas à nous contacter à la bibliothèque tous les mercredi et sur rendez-vous, bien sûr.  

Voici ce que raconte Marcel Michou dans ses souvenirs 

« Tous les ans, il y avait un concours de pêche organi-
sé par le Garbeau Solognot. Les concurrents se présen-
taient au café de la Pomme de Pin à Saint-Aubin( ou un 
autre café comme le café de la Gare) pour se faire inscrire. 
Ils étaient très nombreux à défiler, la gaule sur l’épaule (le 
scion) avec un petit drapeau tricolore attaché à l’extrémité 
et ils descendaient à pied jusqu’au Cosson, accompagnés par 
quelques éléments de la clique des Cadets de Sologne[ …]. 
Les pêcheurs s’alignaient de chaque côté du Cosson et ne 
mettaient pas leur ligne à l’eau avant que le signal soit donné 
au son du clairon. Il en était de même à la fin du concours: 
dès que le clairon avait sonné, la pêche était terminée. 

Pendant la pêche, des commissaires contrôlaient les prises 
et les marquaient sur une feuille que chacun avait, pour qu’il 
n’y ait pas de "triche". Ensuite les poissons étaient pesés. 
Le pêcheur qui avait fait la plus belle prise en taille et en 
poids, emportait le challenge avec une belle récompense. Il 
y avait de nombreux lots et la remise des prix se déroulait 
sous les applaudissements du public très nombreux » 

Le dernier concours de pêche au Cosson eut lieu le 2 juillet 2006, puis l’état de saleté de l’eau du 
Cosson et la désaffection des pêcheurs qui en résulta ne permit plus de les organiser. 
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Nous avons réédité des cata-
logues de l’expo 14 18, il nous 
reste quelques exemplaires, 
dépêchez-vous!. 

Jacques Billiot (à gauche) et 
Claude Véron au tennis du Cos-
son (1945) 
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